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DÉCLARATION de MORELIA 
1er Sommet de la communauté migrante latino-américaine 
Morelia, Michoacán, Mexique. 13 mai 2007
Nous, les organisations qui avons convoqué le 1er Sommet de la communauté migrante latino-américaine, réunis à Morelia, Michoacán, Mexique, du 10 au 13 mai 2007, désirons exprimer notre entière satisfaction des résultats de cette collaboration de quatre jours. Nous sommes particulièrement satisfaits du niveau de participation de représentants d'organisations migrantes latino-américaines provenant de nombreux pays d'origine, ainsi que de nombreux pays de passage et de destination dans le Nord comme dans le Sud. Bien que la majorité des organisations dont les représentants nous sommes rassemblés à l'occasion de ce sommet ne partageons pas une longue histoire de travail commun, c'est dans un grand esprit de fraternité et de solidarité que ces quatre jours de rencontre se sont déroulés. 
Nous nous félicitons également de la présence de représentants d'organisations migrantes provenant d'Afrique, avec lesquelles nous partageons une histoire d'oppression coloniale ainsi que les mêmes préoccupations, les mêmes espoirs et la même conviction que nous devons continuer notre lutte commune pour éradiquer la pauvreté et promouvoir un développement durable et juste dans nos pays d'origine, ainsi que le plein respect des droits des migrants. 
Nous considérons que le 1er Sommet de la communauté migrante latino-américaine a d'ores et déjà fait une contribution importante au processus d'échanges de savoirs et de construction d'espaces de travail coordonnés entre organisations de migrants latino-américains vivant dans différents endroits du monde, ainsi qu'entre nous et les multiples expressions organisées de la société civile dans les pays d'origine, de passage et de destination des migrants. Nous avons réaffirmé que nous sommes unis par des aspirations, des valeurs et des actions en faveur de la défense du respect des droits de l'Homme et de la lutte pour la paix et l'égalité entre les hommes et les femmes du monde.
Nous considérons également que la participation de fonctionnaires de gouvernement dans les nombreux espaces de travail générés au cours de ce 1er sommet constitue un apport positif en ce qu'il nous a permis d'avancer de quelques pas importants dans la grande tâche démocratique qui est de peser sur les législateurs et autres fonctionnaires afin que ceux-ci soient de plus en plus en mesure de répondre aux communautés migrantes organisées, aujourd'hui transformées en société civile transnationale émergeante. La présence de législateurs de différents pays nous encourage à continuer d'insister sur la nécessité que les gouvernements nationaux, qui sur le plan international ont pris des engagements assortis d'accords tels que la Convention des Nations Unies sur la protection des droits des travailleurs migrants et des membres de leur famille, soient sûrs de remplir ces obligations avec fermeté. 
Les nombreux espaces de dialogue et d'apprentissage réciproque créés au cours de ces quatre jours réaffirment la riche diversité d'opinions qui caractérise nos communautés, ainsi que les multiples objectifs et la variété de points de vue autour desquels s'articulent les propositions de solutions aux défis et les occasions créées par les migrations. Parce que, précisément, nous reconnaissons notre hétérogénéité et diversité d'opinions, nous ne prétendons pas présenter une déclaration qui reflète un consensus vague et superficiel quant aux conclusions de ce 1er sommet. Nous reconnaissons avec force les nombreuses dénonciations, recommandations et propositions concrètes issues des tables rondes et des ateliers de ces quatre jours, ainsi que les documents produits par les consultations et les pré-sommets, comme de précieux outils d'information et d'enrichissement pour le travail à venir d'un grand nombre de participants de ce 1er sommet. 
En tant que membres du comité d'organisation de ce 1er sommet, nous avons participé activement à chaque espace de cette rencontre, et ayant analysé nos impressions, nous en affirmons les aspects suivants : 
1. Les conditions d'exclusion culturelle, sociale, politique et économique provoquées par le modèle dominant de mondialisation économique sous lequel nous vivons depuis un quart de siècle et par son échec retentissant, nécessitent d'urgence de nouvelles alternatives. Les modèles structurels de pauvreté et de distribution injuste de la richesse sont aggravés par des conflits civils souvent violents, ainsi que par des catastrophes naturelles de plus en plus fréquentes. La conjugaison de ces facteurs constitue les causes fondamentales des grands flux migratoires que nous voyons aujourd'hui en Amérique latine et dans le reste du monde. En plus de ces facteurs à la source de la migration, la tendance croissante d'inégalités économiques dans les sociétés des pays de destination est devenue ces dernières années un motif supplémentaire pour attaquer les communautés migrantes, dans la mesure où les forces politiques anti-immigration rendent les étrangers responsables de cette tendance à la détérioration 
2. La vie des migrants et des migrantes s'est vue systématiquement menacée et violentée comme conséquence d'efforts continus pour nous dénuer de notre humanité. Les campagnes mensongères et les efforts d'adoption de lois qui partent de l'hypothèse que les migrants d'aujourd'hui nous sommes une menace, qui cherchent donc à criminaliser le fait d'être sans papiers, ou les efforts de construction de murs sur les frontières pour nous maintenir supposément à l'extérieur, tout cela nous mène, les organisations de migrants et de migrantes, à conclure que ce qui constitue notre entreprise la plus importante est la lutte pour obtenir que l'on nous reconnaisse pleinement en tant qu'êtres humains dotés de droits inaliénables, reconnus internationalement, et que nous devons continuer à la mener avec encore plus d'insistance et de créativité. 
3. Que comme conséquence de lois obsolètes et injustes en vigueur aujourd'hui dans les pays d'origine, de passage et de destination, la migration en est venue à avoir de multiples impacts sociaux négatifs, comme la fragmentation involontaire du groupement familial, avec tout ce que cela implique, et les attaques contre la dignité des migrants, allant jusqu'à la mort, y compris aux mains mêmes des responsables de sécurité publique ou des patrouilles de frontière. Il y a malheureusement un énorme vide de politiques qui face à ces défis, permettraient de trouver des solutions justes. 
4. Atteindre le niveau d'organisation transnationale des communautés migrantes, dans toute leur diversité d'expressions, avec comme objectif d'acquérir une capacité grandissante à peser sur les processus de prise des décisions qui affectent nos vies dans tous les domaines restera notre tâche la plus importante, et nous devrons sans cesse la renforcer. Cette organisation devra se conjuguer de manière créative avec une pratique de construction d'alliances et d'articulation de convergences, ce qui permettra aux communautés immigrées de faire avancer nos intérêts de manière toujours plus puissante. 
Le Comité international d'organisation, au regard des conclusions issues de chaque espace de réflexion des quatre derniers jours, s'engage à continuer à servir d'espace de coordination des manières concrètes par lesquelles les organisations représentées jusqu'à présent dans ledit comité chercheront à mener à bien les nombreuses tâches de suivi identifiées au cours de ce 1er sommet. Nous sommes entièrement confiants que les autres organisations qui pourraient rejoindre ce comité à l'avenir prendront le même engagement. Dans chaque espace local et national où nous, les communautés latino-américaines organisées, sommes présentes, nous chercherons à élargir la portée de la mise en œuvre des directrices issues de ce 1er sommet. Notamment, nous travaillerons pour nous assurer que les corps législatifs ou congrès nationaux reçoivent aussitôt que possible les conclusions des multiples espaces de délibération de ce 1er sommet. 
Nous reconnaissons qu'une bonne partie des tâches issues de cette rencontre exige une plus grande capacité d'approcher l'opinion publique en général dans les pays d'origine, de passage et de destination, avec comme objectif de dépasser progressivement et systématiquement les mythes mensongers sur les migrants et l'impact des migrations. Nous reconnaissons aussi qu'en plus de consolider notre propre capacité d'organisation, nous devons d'urgence renforcer nos relations avec les multiples forces politiques, économiques et sociales des différents domaines impactés par les migrations. Il est notamment urgent de le faire au sein des sociétés des pays de destination afin d'obtenir leur soutien et solidarité. 
Nous reconnaissons aussi qu'en dernière instance, c'est dans les multiples niveaux et branches des gouvernements nationaux concernés par les migrations, comme dans les agences multilatérales internationales, qu'elles soient politiques ou économiques, qu'il faudra rendre possibles les changements des politiques afin de transformer les migrations et leurs multiples effets en facteurs qui in fine renforcent le développement humain et économique, équitable et durable au sein des sociétés d'origine, de passage et de destination des migrants. Les organisations membres du Comité international d'organisation, nous nous engageons à chercher la plus grande mesure d'incidence dans tous ces espaces de prise de décisions. 
Les membres du Comité international d'organisation, nous nous engageons à revenir à nos postes de travail respectifs avec un sens approfondi de notre engagement à réaliser notre travail d'organisation des communautés, d'incidence politique et de construction d'alliances qui nous permettront de faire avancer plus efficacement la lutte pour le plein respect de nos droits en tant qu'humains et citoyens du monde. Aussitôt que possible, nous commencerons à préparer un 2e Sommet des communautés migrantes latino-américaines, dont la date et le lieu seront désignés ultérieurement. 
Enfin, nous remercions l'honorable municipalité de Morelia et le gouvernement de l'État du Michoacán pour l'hospitalité et le soutien qu'ils ont accordé au Comité international d'organisation. Sans leur soutien, cet événement n'aurait pas été possible. Nous remercions aussi les nombreuses agences de coopération internationale, les fondations privées et les entreprises qui nous ont accordé le soutien et la confiance qui nous a permis de réaliser cet événement historique. Avant tout, nous remercions les représentants des centaines d'organisations de migrants pour leur soutien et leur participation inspirée. Enfin, nous remercions le peuple du Michoacán et le peuple mexicain en général pour leur chaleureuse hospitalité. 
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